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sM ,.-,r-ic1fnsti(|ue. H est avant t..nt un âpe do jouis-

s'u<'.s l" • 'ur Inunain s'est Uns..'' donunor par un
san(<s. I.* ««i>

voiuM v^rs tous les
ininu>nso d^sir de joim. H ^c^

'
, «Vw il s'est reou

plaisirs, il s-est livrf à toutes les voluptés, il s est repu

(le toutes les ivresses.

Et maintenant «lésahusé, il sent en Un un v,dc

profond 'e .,u'il lu. faut, e'est un amour sam. vrai

^^v" r^conforù>nt. n.oralisateur. ^^^^^-V^V^^
détresse il entend retentir la parole <lu ( hnst a la Bien

lleureus; Mar.uerite-Marie : « Voie, ee Cœur qui a

tant aimé les hommes !» .,,,,?
Cet appel ne eaeherait-il pas le véritable bonheur?

„. rév^l -il PHs la source de eette joie tant de fois

herc.ée et toujours introuvée? C'est pourquoi, de

£ en pl.!s. les indiviclus, les familles, les peuples se

tournent vers le Saeré (^œur.

L' fXdise d'ailleurs les y ensa^e. Que d actes n a

t-elle pas posés, da.is ce but. depuis quelques a^née.^

Pour ne signaler que les principaux : en 1S89. e e tait

rie II fét( lu Sacré Cœur une des plus solennelles de

^n^e .. 'élevaiit au rite double de première classe;

IrSlo. Léon XllI place tout le .enre hu--" sou^ la

protection spôciah' du C^œur de Jésus. « Ln Lu.

écHt-l nous devons mettre toutes nos espérance

nous devons Lui den.ander et attendre de Lui le salut

le hommes.» La consécration qu'il ordonne s ac-

complit avec éclat par tout l'umvers. « C e^
J.e plus

srrand acte, dit-il, de mon pontihcat. » Ln mois plus

tàr une pressante invitation partant de Rome allait

prier tô.'. les évêques de développer le culte du Sacre

Cœilr par les confréries, la célébration du mois de juin,

les exercices des premiers vendredis du mois

Pie X et. après lui, Benoît XV ont imité Léon XIII

dans son zèle à répandre ce culte. Us ont béni et enrichi

d'i dul^ences plusieurs des pratiques qu. en sont nées

Ra pelons seul ment les chaleureuses approbations que

tous deux ont données au magnifique mouvement de la

consécration des familles au Sacré Cœur.


